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Formulaire d’inscription d’un Événement parallèle à la Deuxième Conférence Internationale des Ministres sur la Transhumance Transfrontalière
Nexus : transhumance, aires protégées et ressources naturelles, développement, paix et sécurité
10 juillet 2023, Yaoundé, Cameroun
[bookmark: _GoBack]16h30min
NELGA : Gouvernance foncière et politiques de gestion durable de la transhumance

1. Informations sur le(s) organisateur(s) :
	Organisateur principal :
	 NELGA (Network of Excellence on Land Governance in Africa) Afrique Centrale

	Personne contact/e-mail :
	 Paul Tchawa /  ptchawa@yahoo.fr;  mechiro@yahoo.fr 

	Pays / Organisation
	 Afrique centrale / NELGA

	Co-organisateur :
	

	Partenaires :
	 Programme GIZ - SLGA (Renforcement des capacités de conseil pour la  gouvernance foncière en Afrique)




1. Informations sur l’Evénement :
	Titre de l’événement :
	Gouvernance foncière et politiques de gestion durable de la transhumance

	Thématique :
	 Le foncier et la transhumance

	Contexte :
	 de nos jours l’élevage pastoral constitue à la fois un mode de vie et une activité économique majeure pour des pays producteurs tels que le Cameroun, le Tchad et la RCA. En 2012, les productions pastorales ont généré 35% du PIB agricole et 5,85% du PIB total de la zone CEMAC, le Cameroun restant la plaque tournante des activités pastorales dans la sous-région. De ces activités naissent souvent des conflits agro-pastoraux liés à la transhumance, qui est une préoccupation de portée globale compte tenu des enjeux socio-économiques, culturels, politiques et de sécurité qu’elle draine dans son sillage. 
Les conflits entre éleveurs et agriculteurs dans la zone frontalière tri-nationale Cameroun – Tchad – République Centrafricaine sont de plus en plus préoccupants et sont notamment liés aux problématiques de croissance démographique, du changement climatique, à la raréfaction des ressources comme la terre et l'eau et à la transhumance transfrontalière entre ces pays. Ils dénotent de l’inadéquation des politiques foncières mises en œuvre, mais aussi d’une régulation insuffisante entre tenure coutumière et foncier moderne. 
Plusieurs solutions sont proposées par les Etats et différents acteurs. Certaines pistes de solution proposent la sédentarisation des populations nomades (bien qu’ayant des répercussions avec l’éducation des enfants, la santé, …), la mise en place de systèmes d’élevage plus intensifs tels que les ranchs. Cependant, la réalité nous montre l’importance d’une prise en compte de la question de la transhumance transfrontalière dans tous ses contours, y compris celui du foncier, en raison des enjeux à la fois politiques, diplomatiques, juridiques, sécuritaires, écologiques, socio-économiques et culturels. 
La transhumance de nos jours fait face à de nouveaux défis qui nous sont imposés soit par les effets néfastes des changements climatiques qui impactent considérablement l’ensemble des ressources naturelles, les problèmes de conservation des aires protégées avec les engagements pris par les Etats d’augmenter la superficie des aires protégées, et tous les autres usages qui sont faits de la terre (mine ou autres activités concurrentes).  
L’Etat ne saurait rester en marge de ces contingences, d’où l’importance de disposer d’un cadre permanent qui puisse suivre et réguler tous les aspects, afin d’encadrer les questions d’insécurité qui se posent : vol de bétail, coupeurs de route, enlèvements d’enfants, occupation abusive des espaces. Malgré les avancées observées çà et là, et avec la contribution de divers acteurs (société civile, bailleurs de fonds, …), le foncier reste largement contrôlé dans la pluspart des pays de la sous-région par les Etats. Or, les solutions durables procèdent d’une étape préalable de diagnostic participatif avec en ligne de mire une meilleure maîtrise de l’affectation des terres et droits y afférents
La transhumance aborde de manière générale des questions liées à la gouvernance foncière. Elle interroge la coordination de la planification et de l’aménagement du territoire, les textes qui régulent, gèrent ou affectent les terres, les grands types d’utilisation de l’espace y compris les couloirs, avec un focus sur les couloirs de transhumance, ou encore la participation suffisante de tous les acteurs, la cartographie participative étant un des outils périphériques du foncier. Une bonne gouvernance foncière contribuerait donc à une transhumance transfrontalière apaisée.

	Objectif :
	
· Edifier les participants sur les défis réels auxquels font face les éleveurs ;
· Mettre en exergue les actions menées par les différents acteurs en vue d’assurer une transhumance transfrontalière apaisée et les difficultés rencontrées ;
· Edifier les participants sur les dispositions réglementaires et légales actuelles en matière d’occupation des espaces et les innovations en cours et à venir ;
· Procéder à une analyse critique de la capacité des outils existants à créer une ambiance apaisée de la transhumance ;
· Proposer des pistes de solution pour une transhumance apaisée.


	Orientation thématique, forme de l’événement- Il s’agit de quel type d’activités : Atelier, Table ronde, vernissage, lancement d’initiatives et/ou projet, Réunions bi-tri-latérales/Multi-partite, exposition – Filme - Video,..
	 Atelier

	
Résultats Attendus :
	
-	Les participants sont édifiés sur les défis réels auxquels font face les éleveurs ;
-	Les actions menées par les différents acteurs en vue d’assurer une transhumance transfrontalière apaisée et leurs difficultés rencontrées sont mises en exergue ;
-	Les participants sont édifiés sur les dispositions réglementaires et légales actuelles en matière d’occupation des espaces et les innovations en cours ;
-	Une analyse critique de la capacité des outils existants à créer une ambiance apaisée de la transhumance est faite ;
-	Des pistes de solution pour une transhumance apaisée sont proposées.

	Audience cible & nombre de participants
	 Tous les participants : partenaires institutionnels, société civile, partenaires techniques et financiers, universitaires

 50 Participants

	Projet	de	programme	et intervenants 
	
-	Défis réels auxquels font face les éleveurs ;
-	Les actions menées par les différents acteurs en vue d’assurer une transhumance transfrontalière apaisée et les difficultés rencontrées ;
-	les dispositions réglementaires et légales actuelles en matière d’occupation des espaces et les innovations en cours ;
-	Analyse critique de la capacité des outils existants à créer une ambiance apaisée de la transhumance ;



1. Identification des besoins

	Jour et heure souhaitée - Bien vouloir indiquer plus d'une option
	 Jour 1 (10 juillet 2023) : 17h – 18h
 Ou
 Jour 2 (11 juillet) : 17h – 18h

	Durée de l’événement (un Maximum de 1h00min par événement = 60min
	 1h00 min

	Capacité Salle souhaitée : 
	 50 participants

	Besoin en logistique, en équipement, vidéo projecteur, écran, sonorisation, etc… à préciser

	 Vidéo projecteur, Sonorisation

	
	



VII. Model de programme du Side Event
Thème de la Session : 
	 2 min.
	Note introductive

	
	Noms des Orateurs, titre, organisation
Prof. Tchawa Paul, Coordonnateur NELGA Afrique Centrale

	
	Presentation

	 3 min.
	Titre de la Présentation 1: Présentation de NELGA et ses actions  
Proffesseur Tchawa Paul, Coordonnateur de NELGA

	10 min.

5 min


5 min


10 min
	Titre de la Presentation 2 : Défis réels auxquels font face les éleveurs 
M. Adamou Amadou, MBOSCUDA
Titre de la présentation 3 : les dispositions réglementaires et légales actuelles en matière d’occupation des espaces et les innovations en cours 
MINDCAF
Titre de la présentation 4 : Les actions menées par les différents acteurs en vue d’assurer une transhumance transfrontalière apaisée et les difficultés rencontrées
MINEPIA, MINEPAT
Titre de la présentation 5 : Analyse critique de la capacité des outils existants à créer une ambiance apaisée de la transhumance ;
Dr Samuel Nguiffo, CED


	X min.
	Panel Discussion

	
	Modérateur:  Prof. Tchawa Paul, Coordonnateur NELGA Afrique Centrale
Paneliste :
· MINDCAF
· MINEPIA
· MINEPAT
· M. Adamou Amadou, Président national de MBOSCUDA
· Dr Samuel Nguiffo, CED


	40 min.
	Discussion avec l’audience



Merci de renvoyer ce formulaire à side.event@pfbc-cbfp.org avec copie à merline.touko@pfbc-cbfp.org et ela.irmschler@giz.de  et dany.pokem@pfbc-cbfp.org   avant le 24 juin 2023
Les forêts d’Afrique centrale du Bassin du Congo comme solutions basées sur la nature aux défis partagés du changement climatique, de la biodiversité et du développement durable d’Afrique centrale.
La sauvegarde et la restauration des paysages forestier d’Afrique centrale du Bassin du Congo peuvent accélérer les progrès sur les défis partagés du changement climatique, de la transhumance apaisée, de la biodiversité et du  développement durable d’Afrique centrale.


Ensemble nous avons avancé - Le changement transformation est avec vous !
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